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DIARIO DEL GOBIERNO 
DE CATALUÑA V BARCELONA, 

La Circuncisión del Sr. 

h tarde. 

D E L V I E R N E S i > D E E N E R O D E 1 8 - j . 

Las Q. ff. están en la Iglesia Ca ted ra l ; se reserva a fas f des 

E M P I R E F R A N J Á I S . 

XXIX.C BüLLETIN DE LA G R A N D B ARMES. 

~-¿ Molodetschno , le J décembre 1812 . 

Jusqu'au 6 novembre , le remps a é¡é par-
failj <É le mouvemcnt de l'arait'é s'cs e x e c r é 
avec Ifc V\ÚÍ grand'succés. Le fio d a cormr.eucé 
fe 7 ¿Mes ce momeot j chaqué <uit n u jvons 
petóla ;|>!Lí5iCut'S CeotainiJ de ebev^ux, qui m;>u-
raieiijf au bivouac. Arivés a Smolensk , nous 

deja penda bien des chevaux de cava-
letíc et ¡'aiiilletk. 

L'aímeé russe de VVolhynie. étaií oppc^'e 
a notre J roi te . Notre droite quttta la ligne d 'o 

ííi ion de Minsk , ct prit pour pi'.'ot de ses 
rtarions la ligne de Varsc/vio. L ' tmpcíeur ap-

pri't a Smoleiv.k . le 9 yfe changemem de ¡igne 
d 'erérat jons, et présnm.i ce que ferait 1'eniremi. 
Q;ieique atit qú'il lui paitsr de ss nleffffi en 
mouvement dans une si ctucíle saison , le ncti-
vel état dss cbqscs le.ncccssiraii; il esperaitarriver 
a M i n s k , oti du moiris «a la Bcresioa , avajit 
1'cnrerni ; il partir. ts t j de Smolensk; le i<?, 
jj coucha a Krasnoi. Le froid , qui avait com-
niencc !c 7 > s'accrut subuement , e t , da 1.4 ju 
\ <¡ et 16, le tbermemétre inaiqua scize ct clix-
htttt deg; ¿s ati-dcsious de glace. ¿es ehemins. fu-
icnt couverrs de vergins ; les chevatu de cava-
fer ie , d'artilleric , de t ro in , pérsssaiept toaces 
les nuits , r o n par ce ¡va irte* ai ais par. inüliet^, 
surtout les chevaux de France"et d'AHemagr.s ; 
plus de tiente milic Hievaújí pétirent es. ptu de 
jou r s ; notre cavalcne se trouva totae á pied ¡ 
notre artillerie. et nos tnnsporis se .trouvajen; s-mí, 
anéiage. íl rallut abandonner et détruirs une hon-
ne partie d e nos pieces ct de nos mmurjons d e 
gnqf tfi 1» d« bouch,«. 

Cetre armée , si be'de le 6, mis bien dtf-
fétentc des. i : « 4 , pcesque satis cav.alsrie, sais 
« ú i l í r i : , s a r , s tramp.cnn. Suns cavalcríe, OQUS R : 
pouvions pas nous ¿clairsc a un q u « t de li-.u." i 

cependant , saos artillcric , nc^us ne pouviorií p-5 
risquer une batailie et atrendre d e pied ferme » 
il fallak mareber pour ne paS.¿tre contraint a 
une b,uaillc5 que ic défjut de munitions nons 
ernpecbait de dé?ircr ; il fallait occup'ertín cettait» 
espace pour ne pas ct'rc tournés, et cela sans ca- ; • 
va Ierre qui éc'airát et liát lescolonnes. Ceite dif» 
ficulté, jointe a an froi ^ excessifsubitemwt venu» 
rendit noi t i situario:. f icbeuse. Les homires que 
la nattire n'a pas trempés rsvez fortcment poiC 
e r e au des^us de toutes les chances du son et 
de la for tune, parureot ébranlés > peiditent leut 
gaie:c , leur htvm humeur , et ne iéve:eTtque 
m.illieuis ec catasiroplies; ceu* qu'e'le a. créc'S 
soperi u s .1 t o u r , conservtVenr lenr giietc ei le. í 
m.ui.eie,¡ ordií.aires, ct viient une nouveíle g loue 
dj.ns des dificultes différentei a surmor.ter, 

L'cnncmí , qui vovair sur íes qbcmínj ' s S 

traces de cetra aftieit-e calnmUé• cjuí, frappíit I'av* 
mee fiarcaise, chercha a en prefiter. 11 env • 

•lopait• icuio* les colorines par ses cosaques, qui 
:-enl.ev*í/ént,'comme les atabes dans les déserts , 
fes trsins et les voitures qui s'écartaicnt. CettS 
mcp'isable eaialéclé . qui ne feit que du- btuil 
er nVsr p a s c p a h l e ¿'c: íoi¡cer une o mpagí ie de 
vohig-:ui's , se rer.d:t reiíor.taW; a h í.i'V'eut d*> 
cii'cOn-.tinces. Cepemi. nt i"c¡i>';nii ece a se rep j | -
nr de ioutes les renfat:"<:s sérieuses qu'il voiilúc 

er.tff'prcH.lf.'"; il fui cuibufé par le v:c<- oi au-
d.-vaut duque) il s'écait place , ei i! j peí di; beau-
coup de monde. 

Le ¿oc d'FIchingetv quí , avec trois mt^fi 
hommes , »i<sit Tarticre g s i d e , JVÍ Í I f i e sautec 
¡esr-mpatts de Smoleüik. Il fut cerne se se tiouy* . 
uans une posirion ci ¡fique ; i\ s^a . tka av .c ce te ., 
jiutépidité qui le dis;ingue« 

Aptes aTok tcnu fennemi éloign¿ ác lui 
pendant toute la jounicc do 1 8 , et l'^voír cons-
tainment repoussé 3 á la nuit il fit un rnou"e-
ment par le'ftáttc'á«c.J¿;, passa l i Boi.j;h«ü« ce 
díjouatíKiíí-les catkols ds ¡'«une»!. 
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Le 19 » Fatmée pí «a le Boristhenc a Orza 

ct r*TCTée:rKssé fstiguée, ayant perdu beaucoup 
de monde, .ojssa la ses tentaiivcs. 

LJJtmcede Wolhynie s'eraic portee áh\e\6 
sur'Miask et marchoir-sur Borisovv. Le*!général 
Dombjovvsíci|déferr<'it la tete du pont de Borísov 
avec jooo hommes. 

Le i | j il fut forcé , et obligé d'evacucr 
cíw; pasitiorr. L'ennemi passa alors la Bereskía , 
marebant sut Bobr , la división Lambett faisoit 
J'avant gardr Le z.e corps, commandé ^par Je 
duc de Reggio, qui ctoir a Tsfherem , avoit 
reca l'ordre de se poner sur Borisovv poac 
assurer a J'armée le passage deJai-Bcrcsma. 

Le 24 t le -duc de Reggio rencontra la , 
división Lambcrt 34 licaes de-Borisovv, l'arta-
qua,, la bauit , lttk-jfit 2000 prisonniers, lui prírr 
sis"piécts de. canon, roo voitures de bagages de 
J'armée de W o l h y n i e , ct rejeta l'ennemi sor la 

. rive droice de la Bi-'résjna. Le.general Berksín, * 
avec le 4.6 de coiraisiers, ss distingas > par une 
fceffe charge. L'ennemi ne trouva son salut qu'en 
kiul-nt le pont. 3, qui .a plus de .3.00 toises. 

Cependant l'ennemi oceupoit tous les passa-
ges de la Beresina: cetWriviéic esc Íarge de.,40 
toises; die charrioií asstz de glaess} mais ses 
bdrds sont couvens de matáis de 500 toises.de . 
loiTg, ce-qui la tehd unobstacle diffiale áfran--
chir. 

Le general entierro avoit place ses 4 djvisions 
dans díffércns debouchésouilprésumoiique l'w-
on¿e ,fran$3ise voudrok paiser. 

Le t6 , i J*.potnte du jout , t'Empe^eiir, ' 
apres a /oír trompé lennemi par divers-mouvctté.ns • 

: fcits dans la journée d u i r , se porta sur le vil-
lage de .Studzianca » et ü t aussitót , malgré une 
división ennemie , ct en sa présenca»jeter-déos 
popes sur J a rivicrc, 

; Le duc de Reggio passa , arraqua l'ennemi, 
et le mena butant dgux heuies i 1'ejHicwi sc'rc-

s , ma„.Sur la Jíke de pont de BorisovY.. Le general 
Legcand, officíer du premier mente > f«t blessé 
.griévement, rrnis non dangereasement. Toute la 
,jouro.ée du 26 et du 1 7 , i'armée paisa. 

"Le duc de Beíluue ^..cóminaneUnt le 9.6 
. «orps, avoit ree,u ótate de suivie le mouvement 
du duc de Reggio, de taire l'arriére gar.de > st f 

de comenir ¡i'armée russ: -de U Dvvina qui le 
suivoít. La división Pattouiuiix faisoit l!arrietc« 
gasde de ce corpj. 

Le 2 7 , a midi , le duc de Bellune arriara 
avec deux divisioris au pont de Studzianca. 

La división Partonaux partitá la nuitde. Boti-
sow. LTnebtigade de cetradivisión qui formo» 
¡'arriére gardcj et qui écoit chaigéc dcbiivkr leí 
ponts , partir a sept'-.Iieures .du soir; elle airiv* 
entre dix et onze bcuves; elle chercha sa pre­
mier* brigade et son general de división, qw» 
étoient pattisdeux baures avant,et quellcn'avoit 
pas recontiés en roure. 

Ses recbtrehí-.- 'Vent vair.es, -rm conloe alors 
des inquietudes. Tout ce qu'on a pu connoitre 
depuis, c'est que Cítre pte'niére brigade, par-
tie á cinq heures, s'est égaiéea six, a pris a droitc 
au lieu tic prendre á gauche , c t a faic deúx ou 
trois iieues dans cette directíoní que dans la nuit» 
Ct trai.sie de f 'ojd, elle s'est. taui&«0£ íeüx de 
I'eirnemi, qu'elle a pris peur ceux de i'aíméc 
fianciise: eptourée ainsi , . elle a«ra éte enlevée: 

. Cecte cruellc méprise dok nbüsavoir fait. perdre 
2000 hommes d'infanrtric, j a o c.bevaux et 3 
piéees dartillerie.'D.s brafts couroient-que le 
géoéral de división n'étcit, pas «cesa colonoc, 
et avoit marché isolcmcnt.' 

•'Toute rauncc ayant passé le, 28 au matin, 
le duc de Bellune gatdoir' la tere de pont suc 
la rive gauche; le du: de Reggiq, er denigre 

• lui toute l'armé'e .éroit sur l.t tivc'droíte. 
Borisovv ayant- été ¿va¿ué , les aunées deía 

©vyina-.«t de V'Vo!hyn¡eeom:nuoiquérent: elles 
.COHcertercnt *ix atrnque. t:tí i 8 , a" la poititedu 
. jcur , le dito de'Reggio fie prevenir i'tmperctir 

quVI éroit atraqué ; une denii-heure aprés, le duc 
de Bellune le fue sur la IÍVS».gauche; rannéepvic 

• les' armes.- Le duc d'L:lehmgei).st;porta.a la-sui e 
.duduc de Reggio , et le ducde.Ttévise detiicic 

•;-lc duc d'EJchnige'ii. 

' Le comb.it .devine vif; l'ei-oemi voulut dé» 
border hotre droitc ; le géócral Doumerc , com-
.matidant la y.,8 división de «urassiets» ét qui 
faisoit pat'tie du i.e corpy, reste sur la.-Dvvina, 
ordonña une <harg¿ de cavaleric aíix ^.e et f.« 
légimcm de curasíiers, ati morti.'n,t ó» la legión 
de U Vistttic s'-engíigeoit d^ní.-Jef ¡*oÍs pourpercer 
fe centre de 1'e.n.ticmi »<j'JJ fut ctíTbuic'.et tBjs.;«n 
dépoute Ces btaves cttirassicrs cafoncérent soc« 
cesvivement six canes ..d'mfai^erie , « 'miran en 
dter-OBte latavaleriecnüemie qui venoit au.se» 
coors de .SO.IT infanreric : éooo piisontJÍers3 ,deus 
drapeaux et six piéces d* canon., tomb¿tcrit en 
none pouyoir. 

De son íóte , le duc de 'Be^tme fit chargef 
vigouieusement rennemi, le batti t , lui fit 4- i 
600 prisoHoierSj et le tint bors la pprtc&de canon 
du! pont. Le générat Fotirmcr fit uae bedte chii¡p 
de/avalerje. 

Ay.u/J'!:^njJri/J'̂  díi FJudrjd 
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Tí 
iS le eombat de ía Beresina , I'armée de 

yy/nie a beaucoup souffert. Le dnc de Reg-
p¡0.'té btcssé ; sa bfessurc n'en paS dangercusc; 
c ' c ,ne baile qu'il a recue dans le! cóté. 

Iendcmain 2 9,nous restámes sur fe champ 
jjitaille, Nous avjonsa choisir entre deux romes 
r de Minsk etcellejíde VVilna. Luroutede 
71SK passe au milieu d'unc foiét et ae marais 
ulics , et il eút été impossible a I'armée de s'y 

zurrir. La route de VVilna , au contraire, pisse 
ins de tiés bons pays. L'armée , sans cava'erie, 
aible en mtmitions, horriblemcnt fatiguée de t;o 

,ours demaich : , traman: á sasuiteses maladcsct 
les blessés de tanr de combats, avoic besoin d'ar-
fiver á ses magasins. 

t é - j o » le quarricrgcnéral fue a Plechoitsi; 
le i.er décembre á Siaiki.ct le } a Moloders-
chno , ou I'armée a recu les premiers convois de 
VV.lna. 

Tous les officiers et soldáis blessés» ct tout 
ce qui cst embarras , bagages > etc., ont été diri­
ges sur VVilna. 

Diré que I'armée a besoin de reía b! ir sa dis­
cipline, de se rcfjirc, de rerrxmter sa cavafcne, 
son actillcrie ci son matérie!, c'est le resultar 
«le l'exposé qui vicnt d'ctrc f.út. Le rep*» esr 
son premiír besoin. Le tnatériel et les clievaux 
airivcnt. jLc general Bourcier a deja plus de 
vingt itiilre cbevaux de remonte dans diftércm 

"dérórs. L'artillerie a deja .éruré ses pertes. Les 
generan* , les ofticias et les soldats ont beaucoup 
souffert ác la fatigue et de la diseñe. Beaucoup -< 
ont periu leurs bag.»ge$ par suite de ls pene de 
leurs cbevaux > quelqirs uns par \í faje des cm-
buscades des Cosaques. Les Cosaques ont pris 

) 

NOTICIAS PARTICULARES 
Ordrc ¿H jonr ¿H j i ¿teembre | í i * . 

La Commission mii<íaife scante a Tatra-
gonc., p r jugement lendu le i t décembie.a 
«Midamoéa la peine de mort Its nomrr.c.s JWpé 
Tols , partisan á la compagnie de Tarxagone, ct 
Serntari/ii, grenadier au 7.e Régiment d'infjn-
teric de ligue itaiien. tous deux convaincus d'as-
sassinat er de vol a mnn armée. 

La méme Commission , par jugement rendu 
le i j décembre , a co'ndaratíe ala peine de 
m o a les nommés Jean Polit et Amaine Bat-
iiona, gendarmes de la compagnie de Tarrogone, 
lous deux convaincus de crime de pillagc a raain 
*rmée. ¡*'> 
Par orare de Mr, le general Gonvérnenr, 
1,'Adjndaní Cummandant tbtf d'Etat-Major* 

Signé Q*90ims4v, 

nombre dliommes isolés'd'ingénieurs-gé.ograpbe 
qui levoient les positions, et d'ofEciets blessé6 

qui marchoient sans précoution, préférarfr couric 
des risques pluiót que demarcher posément ct 
dan» des convois. 

Les rapports de? officiers gínéranx comman-
danc les corp; fe ont connorire les officiers» sol» 
dats qui se sont le plus distingues, et les déiails 
de tous ees memorables événemens. 

Dans tous ees motívemeos , l'Emperene 
a toujovr. maché au milteu de sa girde , 

la tav.ilerie eoiBrBandée par le marcchal duc 
d'lstrie , et l'infanrcrie commandéc par le duc da 
Dantzick. S. M. a été satisfaiie du bon esprir 
quesa garde a montré , elle a toujoursécé ptéte 
a ss porter partour oú les circonsrances l'aufoient 
exige; mais le» circonsrances ont toujours été 
teiles, que sa simpie préseiwe a suffi, « qu'cllc 
n'a pas été dans le cas de donner, 

Le princede Ncucliarel, le grartd maréchal', 
le giand écuyer , et tous les oidcs*de-carnp et les 
officiers militiires d.-: la maisoo .de TEmpereur» 
ont toujouts sccompagné JJ. M. -

Notre cavalaie«ko!t t-'llement démoiwée » que 
l'on a du reunir les officiers auxquels il restoir 
un chcval , pour en foimcr quatte compagnies 
de 150 bommes clucL-nc. Les géncraux y fai-
saic.u les fonctions de capit.iines, et Jes colonelí 
cel'es de lous-otfeierfc Ccc cscadton sacre , com« 

mandé par le ^general Grouchy , et sous les 
^rdics du roi de NapUs, r,e perdoit paj de Vtle 

I•Empeteuf dans tous ks mouvcmens. 

La santé de S. M. n'a jamáis été meiücurc 

{Ji'it-tnd de 1'Empire. T 

• • • • •gm-ag . , -•.•>--'•;;L'iji»M!;!i!»aBigLagaig>i 

DE BARCELONA 
Orden del día J I de diciembre de I Í I Í . 

La Comisión müírar en Tarragona, por su 
semencia del 21 de diciembre», ha condenado 
á la pena de muerte a José Fols, partidaiio de 
la compañía dé Tarragona, y a Serm*rini, gra« 
nadero al -j.v regimienro de ¿<.r.int¿tía de línea 
icaljano , ambos convictos de asesinato y de ro­
bo a mano armada. 

La misma Comisión , por semencia d«i 2 j 
de diciembre » ha coudenado a la pena de muer­
te a Jmaa P*lie , y a Antonio Baisian* , ger». 
darmas de la.compañía de Tarragona, ¿tnbqt 
convictos de pillagc á mano armada. 

De orden del Sr. general gobtrrf»d*r, 

El Ajndante comandantegtfe del Estadomaj/ar» 
Firmad* OABONNEAB. 

kpssYi^núáiYío ú'é StWúñú 
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A V 

Admittist**£Í»n ¿el Registr$. 

Veri» de marcadcrias en virtud de actos de 
justicia, 

El I de enero de í S i j y siguientes, si 
menester fuere, en una tienda de Barcelona , 
situada en Ja calie de la Libreteria, esquina 
de la plazi de San Jayme, á instancia del di­
rector de! registro y dominios, autorizado para 
dicho efecto en la disposición delSr. Intendente 
del departamento de Monssrrare, fecha a los 8 

Desde el presente dia en las tablas ó pilo­
nes de preferencia de las carnicerías de la Mcria, 
\ s iber: en los pilones d« número i , a » i i» 
x i , y el nombrado el cubell de Sta, María , 
y en los N.os 7 , 8 , t>, 10 y n , de la Ram­
bla , se cortarán y venderán carnes de carnero 
de primera calidad para el público subasto al 
precio de 17 sueldos S d.s por cada libra 

carnicera ó de x6 onz.s,- ven los de números 
-

II a été perdu une carme i lance avec paume 
d'argeru, sur laquelle est gravé 1: chiffre E. M. , 
ella fot oubliée le j o décemWe au Spectacle 
prl i ¿* la lunette de Mr. Dufour. Ceíui qui 

I SOS. 
f de abril de 1811 , se pasará a contiauar t venta 

y remate al ultimo y mas beneficios postor 
de los génetos de quincalla, scquestradia| Sr. 
Simón Alies, negociante de Barcelona:omo 
deudor responsable al g> bierno , el prec que 
deberá pagarse de cortado en moneda me'¡CJ , 
swvjta en descuento de su deuda, 

Barcelona i f de diciembre de i S r a 

El Comisario para la «ygAn'tstc'ton de 
registre 7 Deminiet. 

AMBERT, 

11 y 1 } , de la Rambla , y 14 y 17 < de St, 
María , se venderá la de Bu7 ó vaca de i.r 
calidad y con ei propio objeto de abastecerss 
el común, á if sueldos la citada l ibra, cuy.O 
corte y venta debe durar por todo el año que ha 
empezado hoy, 

P*r distes¡don de S. Sr":*. el Sr. Mert» 

Ebmade , Bernardo VILAR, Stcres¡i3.< 

Tatira trouvee póurra la rendre á l'hotel de la 
Pólice > au Secrétaice particulíer de Mr. le Cora-
iRJssaíre-gcncral. 

% 

ESPECTÁCULO t V M L I CO. 

Con superior permiso ; En casa Salvador Matas , texedor de lino , frtnre las esctleras de la 
Caehedral» se exponen al publico desd» hoy 24 , hastji;. .el dja, i de lebrero pióxímo, dos ex­
quisitos Belenes del nacimiento del Niño Jesus, de los qualcs el uno h» meiecido la aprebaricn 
de! público en los años antecedentes, tanto por sus ingeniores edificios iftno por sus giuj-os y 
«¿métrica disposición. 

El otro de moderna invención , con sus djfittentcs puntos de vista, pjcseiira la maS agra­
dable perspectiva, vese i lo fotos el de Ga.'de*, los margenes del j i i o h-tdan, y su es­
pacioso Arenal; los siete pueblos de la Tribu de Jodea ; la ciudad de Bulen, con sus murallas y 
«difiero», «abajados todos en corcho, con todo ir.gfti>jo y primor j los Mondes, los ¡riegos de agua, 
los arboles naturales , acompañan sobre mañera á la total idea <Ll pjj¡s , la salóla del Sol sobre 
el Oriente , los navios naturales en la* Bahías » los pneiites , y demás caseta natural , llevará la aien-
eion de los espectadores. 

Siendo ía entrada para ambos objetos 4 quitro quartos por persona. Las horas verán por la ma­
ñana desde las nueve á la una, y por la tarde desde las dos lusu las cueva de la noche, 

t o s Reyes se verán inmediato de Belcn con los. camellos, 

D l r E K. S ION P V B L I C A, 

S«mbr«s Chintffar; Con supetior permiso , hoy en una cisa de la plaza de Rcgomí , 
Se efectuarán con todo e! gusto posible, esmerándose los inrensndos e» lo» pasos de '.jua 
se componen, afin de satisfacer, á este respetable público concluyéndosela fancion con los Pritcbi-
neks. 

L» entrada será á 6. quarios por persona. Se empezará á las seis y media! en punto. 
T E vi T Jé O. 

Sociedad dramática Española,, «presentará hoy á Jas cinco y medí* en punto , los Ptsrtt.* 
tillas, ó t\N*eimisma ¿ti niüo Jttm , del mismo modo y coa la» mismas caúsalas que quatido 
s« bieicron | n «f pa¡Meño teatro de San Agustín. 

Cira 3 Jttfw* «t P. Barrera , hapnsymi da Cáuyerilemeat de Gaulagn* 

-W.U/j'íii-rj'Jjajj'ío £Ía 1%'drld 




